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PETITES MONOGRAPHIES BIOLOGIQUES

6. - Potamogeton (Tourn.) IJ. 1){)I(I/t/fJt.

1. Planles v ivaces (y eornpl'isP. (/f'/PIII.',' 1),
r('llni ....; .<ant la plupart d0S ad.rpl at lon- ~l 1;1 vie
aqunl i que, - influence du m i l i cu.

2. Poils ra.lit-aux de beaucoup d'f'~p(\(,f'< cnn
tou rnr-s (In ;-;1) i ra le, - üxul ion au ;-;01 Y;I:-,('[I x.

3. T'igc~ dunnant na i ssance au 2/' o u ::" noud,
à de longs rpjet s rad iran t s, ~n"néra 1f'lllf'll 1 très
rnrn ifi{}:-,. - ronsnl ida t ion clf~ l'enseruhl fI, Cl1lllpen
sai ion à la graci li t (~ des t ig'cs et. ru n 11'(\ li x.

4. Dévol opp oment sou- fOl'l11P de hu i ....;~(111 ou de
prairie suhmvrtrés, - P11Il'ilYP, aux impulslons
trop violent c~ de l' cau et à la mo.l i licill i(Il) du
relief des f'onrls, ûxal.inn des vases en ~\I~I)f}IlSion.

5. Elongal ion et. souplesse des tigc-. dl' ....; ('ntre
no-uds et d0S f'r-ui llr-s (surtout dans lp~ l'spèces
graeiles), - souple obéissance nu x l'PIllOUS;
pli e l' poul' Ile pas r 0 rnpre.

6. Frngrnent s de tigps hri~(~ps S'PlIl'ê\('ini\1l1 très
fuc i lorncn}, chez beaucoup d'cspèrp~: pu issant
d('yeloPPPlnent et puissant o mull i p l icu l inn vl;g(;
tnt ive, - utilisation ries eaux richr~ 1'11 Itliltièrcs
nul r it ives (lacs et fleuves).

7. Dans les caux ca lca irr-s, d{;pf)t Ü li\ ~lll'raee

clcs feu i Ilp set clest igPS. - pro Lpel i ()Il Il,,:-, Ill'g'a
IlpS vPg{,tat ifs. r{\sistance à la l'Upt 111'P. nl:l is des
trucl ion plu~ ral1ide pnr asphyxie ct d"ll1l1lrit ion.

8. Choix d'une profoIldeur rrlo~7rnl10 (g"'])t'Irale
Dlcnt. 4 à 8 ln.). dans une zone (( Zonp dl'~ Pol Cl

111 ()t s ») cOInp ris P Pli t r e r e Il c d P ~ C11 i Il' a rée s
(8-12 ln.) pt celle des Nynlpll(;acées :.;{-;) IILI. 

Pr ()f ()n ripur l i m i tf~ c cr ap r ès 1a p ('n (,rI'; Il i (1Il dfi S
l'ilVOnS Illlnineux et la violence de~ \(I;2.ll'·~.

'0. Aux plll~ grandes prof()ncleur~. :llloll~·l'll1eIlt.
considérable dp~ tiges et SOllyrnt dp ....; t'I'uillps
(cpllps de P. no/ans et ]). luccns dpv i1'11nl'nl jon
cifol'lllCSJ. puis rllplure drs l'êUneaUX qui fl()lll'nl
1ibrr rn p nt, 0 u y()n L s ~ en ra e i n r r pl' li ~ d l' ~ (' ive s
(surtout dans P. c{nnpressus. ]). c'i'ispu.",·. J}. lu('('us,
P. pcrfolialus), - Inultiplicat ion y('g{'1at jyP. très
cliyersp d'espèce à espèce.

10. Accoutunlance à la violpllüe rl"~'ul i{'I'p des
courants (mais non aux irréglllarit(;~' produites,
par excnlplc, par le passage des canot ~ à 1no
teurs), - adaptation aux caux vives.

11. Hihernat.ion assurée par les llÎn~T('ns les
plus divers, selon les espèces, souypnt pên' des
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La' fertilité de Lilium candidum

A la séance du 4-1-1932, M. BLARINGHEM
communiquait à l'Académie des Bciences une
.not.e dont voici la conclusion:

« En résumé, il est nécessaire, pour obtenir
de bonnes graines du Lilium candidum L., de
couper presque immédiatement après la florai
son les hampes de fleurs pollinisées artificielle
ment avec le pollen d'autres pieds de Lis. Tout
retard entraîne l'avortement et la dessication de
l'ovaire par l'activité que le bulbe du Lis mani-

bourgeons hivernants, à attache très fragile et
bouturants, - conservation de l'espèce.

12. Hh izornes et tiges à tissu aérifère très dé
veloppé, par suite plus légers que l'eau, bour
geons hivernants et diverses parties aériennes
plus lourds que l'eau, - double processus de
mu1t iplicat ion v é gé ta t ive.

13. Modification du port et de la forme des
feuilles, - en rapport avec le calme ou la
vitesse de reau (en général les feuilles les plus
étroites dans les eaux les plus rapides, et par
suite les plus froides).

14. Modifications anatomiques dans la struc
ture de la tige suivant la rapidité du courant,
- résistance mécanique à la rupture.

15. Jeunes feuilles enroulées-jonciformes (P.
alpinus, P. coloratus, P. qramineus, p. lucens,
P. nat.ans, P. polygonifolius) , ou enroulées-em
boîtées (P. densus, P. perfoliatus, P. prœionqus),
ou entassées à plat (P. crispus et esp. à feuilles
étroites), - trois modes de protection.

16. Déve loppement rernarquable des nervures,
- résistance à la rupture.

17. Feu i lles brillantes, ne se mouillant pas
(P. nitens, ctc.) (gouttelettes d'huile dans l'épi
derme), - protection contre les Algues épiphytes,
contre les herbivores (?), contre les dépôts cal
caires (?), contre la brutalité des vagues.

18. Feuilles flottantes de « type Nsnrupluea »,
nagean tes de « type Vallisnérie », parfois les
profondes jonciformes, - suivant la proportion
de rayons lumineux.

19. Développement considérable des stipules,
- organes de protection, d'assimilation et de ré-
serves nutritives. .

20. Secretion, par les « squamules intravagi
nales », d'un enduit mucilagineux, - protection
des parties délicates.

21. Inflorescence en épi, aérienne, sans éclat,
sans parfum; fleurs sans nectar; pollen sec,
pulvérulent, abondant, - anémogamie, (parfois
hydrogamie, - éphydrogumie : P. densus ; 
hyphydrogumie v) .

22. Sl.igrual.es fonctionnant avant les anthères
(protogynie) ; au stade féminin, étamines pétali
formes appliquées; étalées, au stade masculin,
- fécondation croisée.
. 23. Après la fécondation, inflorescence submer
gée (par incurvation du pédicelle, dans les P. à
feuilles flottantes, par rétraction dans les autres),
- protection du fruit.

24. Frui t s non ou très brièvement flottants
(sauf P. natans), dispersés par l'eau, les poissons.
les oiseaux (grâce au mucilage), - hydrochorie
et zoochorie (pouvoir germinatif de durée très
variable; germination au printemps).

(A suivre). P. F.

feste en attirant à lui les réserves accumulées
dans la hampe. »

Dans la Revue Horticole du ro oct. 1932, p. 229,
M. E. DEBRAS fait observer que la question n'est
pas aussi simple que cette note le fera i t suppo
ser. Il remarque que poser comme condi t ions
de la fertilité du Lis ordinaire la pollinisation
artificielle et l'ablation du bulbe, c'est f'or'muler
une règle beaucoup trop absolue. Et, à l'nppu i de
son affirmation, il cite le cas dexempla ires de
Lis blanc de son jardin qui. depuis une quinzaine
d'années, forment normalement leur-s capsu les,
sans se distinguer des autres par aucun earac
tère visible.

J'ajoute qu'il existe, en effet, diverse- l'aces
biologiques de L. candidusn, les unes ahondam
ment fertiles, l'autre stérile. Les graines des
premières, semées à l'automne, gernlent au prin
temps et les jeunes sujets fleurissent au bout de
3-4 ans (cf. IC. Bo~sTEDT, Pareus Blurncnqacrt
nerei, t. r, Berlin, 19.31, p. 250). l'L BLARll"GHE:M
est donc tombé sur des plantes de la race stér-ile.
Les ouvrages descriptifs donnent eou rurnmnnt la
description de la capsule (HEGI. II. 285).

P. F.

FLORISTIQUE

Je pense intéresser les lecteurs du J/flJlffe des
Plantes en les informant de la décnuvcrl p que
j'ai faite, le 12 septembre, de Pastinaca urens
(Req.) Godr., en Côte-d'Or, près de :\Iàln in. dans
la Combe de Lée, au nord du" grand viaduc dp la
ligne de Paris.

.Cette Ombellifère croît là CIl inuur nso quan
tité; elle avait jusqu'ici complèt cmen t (~I('happé

aux investigations des hot an ist es de la l't'lgion.
C'est encore une méridionale à ajout el' à celles
que nous possédions. Je l'ai reconnue de suite
pour l'avoir récoltée l'année dernière dans les
éboulis situés à la base des grands rocher-s de
N.-D. du Scex, près de Saint-Maurice, en Va lais.

Les auteurs semblent avoir très ma l connu
cette plante, cependant si bien eara('tél'i~f~e, et
d'un facies si particulier. Rouy not amment 111e
donne l'impression d'avoir bien mal connu et
décrit les Pastinaca.

P. urens se distingue de P. siliiestris L. par sa
grande taille, sa gracilité, ses tiges rondes. non
anguleuses. striées de vert et de pourpr«, ses
ombelles sensiblement égales et norma Ir-ment à
6 ombellules, alors que P. silocstris en a ordinai
rement de 12 à 15.

La répartition de cette espèce, en France, est
très vaguement indiquée par les auteurs pt de
mande à être mieux précisée. C'est. en somme,
une plante méridionale, assez rare, jl' rrois,
parce que méconnue peut-être. Il y a l i cu, je
pense, d'attirer sur elle l'attention dp~ ho:a
nistes ...

...A la découverte de Sisyrinchinui. -.;ignalée
dans le n° 197, il y a lieu dajoul er, pour la
Session Botanique de Dijon, celle d'Asperula
tinctoria L. dans la Forêt de Châtillon. par
M. GAUME. La plante y e-st abondant e 1.;1]1' un
point, et était restée ignorée jusqu'ici.

Enfin, M. GUINIER, directeur d-e l'Ecnle Fores
tière de Nancy, nous a fait récolter près de
Saint-Aubin (sud du département), X Acer
Martini Jord. et X A. Liburnicum. le p rern ier
hybride d'A. monspessulanura et (r~4. opuli'[o-
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Liu.m. Jc~;';~\I'(lnd peut-être forme d'A. monspcssù
lanu.m, PPU t-èt re aussi hybride avec A. cam-pes
ire. l'ouf p...; L'es plantes sont nouvelles pour la
Côl c-d'Or.

P. GEl\"TY.

1\1 i lp (1 i na Luzz.vrro. de Milan, docteur ès-sc.,
a puhl il~ dans Alti Soc, Ital. Sc. Nai., LXX, 1931,
un Con trit.u! () alla {Lora dei' Lautaret très inté
ressant pour les botanistes français. Il contient
3'66 p~'Pèep~ de Phanérogames, avec l'indication
précise (jp lu st at ion. Les Niqritella et Draba ont
été r8VU:-; par le Dr BEAUVE-RD, les AnthyUi$ par
GAMS, le:-; Turarucu.ni par HAN'DEL-iMAZZETTI, les
Hieracium et Carc.c par MURR, les Gentiana,
Eu.phrasia. Li.naria, 'I'lurmus, Galium par RONNI
GER, !ps Rosa par le Dr P. Itosst.

***
r)an~ Bull Soc. Bol. r-.. 1932, p. 415, M. J. PA

VILLAH,D s ignn le la redécouverte, à plusieurs loca
lités df' l'Hérault, de Cytinus rubra (Fourreau)
Pave (C. Hupocist i« var. kermesinus Guss.; C.
Cltu;ij N~·Dl.,. parasite de Cistus albidus à fleurs
rougt-s, 1andis que C. Hupocistis L. s. str. est
parnsit« dp~ Cistes à fleurs blanches.

D'une fQude poursuivie pendant plusieurs an
nées sur lp.,", Trufîes de la Bourgogne, M. P. GEN
TY conclut (Bull. Sor. Bot. rr.. 193,2, p. 477)
qu'en dehnr- des « fausses Truffes » ou « nez de
chien » (Tu ber' c.ccauatumi Vitt.) , comestible de
quai it.p illf(~rietlre, la Bourgogne possède quatre
'I'ru tf'es vra ies : Tuber aestivum Vitt., T. bru
male Vitt .. T. melanosporum Vitt., T. uncina
tum Chal.. et, que l'on pourrait avantageusement
ent r'pprendrp la culture truffière dans la région.

RAPISTROSYMBRIU·M P. Fournier

(Rapistruln X Sisumbriu m.,

Un« p lanln, récoltée par lVI. CABANÈS, près de
Nîmes, SUI' la route d'Uzès (18 juin 193'2), en un
seul 6chant illon de grande taille, en compagnie
de Ro.pistru m ruqosu.m. A)ll. var. Nemausense
Rouy (t 903) et. au voisinage de Sisumbriura [rio,
semhle l'PIH'ésenter un hybride entre ces deux
espèces, Indépendamment de l'atrophie de toutes
les si l icu lP:-i. re qui serait un caractère insuffi
sant, J'v trouve des différences avec le Rapistrum
dans ta f'orrue des feuilles, la longueur et l'épais
seur des styles, les stigmates non ou à peine
bilobés, les pédoncules plus grêles. J'adopte,
pour crt tp plant e critique, le nom de X Rapis
trosymbrium Cabanesi MadioL

Diaqnose, - « A Rapisiro differt flore sensim
minore, stylo hrev issirno et spississimo, stigma..
Lihus min ime v81 vix bilobatis, pedunculis gra
cil ior-ibus. f'olor iu rn lobis Sisymbrio similio
r ihus ».

Les Hybrides de Geum de la région du Mont-Dore

J'ai AU l'occasion d' indiquer déjà ici (voir
Monde des Plantes, n° 54-1169, de Nov.-Déc. 1927 :
« Une excursion au Mont-Dore, 22-24 juillet

1926 »), avoir récolté, sur les pentes herbeuses
du Massif du Sancy, les hybrides de Geu.m 1"i
vale X montanum suivants:

X Geum Billietii GilloL
X Geum tirolense A. Kern.
Bien que fort désireux de revoir à nouveau

ces plantes sur place, les circonstances ne
m'avaient pas encore permis de metl.re ce projet
à exécution, mais j'ai pu enfin y arriver le di
manche 31 juillet dernier.

Au même endroit qu'en 1926, les Geums se
trouvaient en abondance et particulièrement
bien fleuris, sauf le G. montanum type, déjà
passé dans les deux tiers inférieurs de la sta
tion. L'époque était cependant tardive pour des
espèces de co genre; mals le pr-intemps 1932,
froid et pluvieux (comme celui de 1926 d'ail
leurs) - la neige était encore abondant e sur les
sommets au début de juin - n'avait pas favorisé
l'essor de la végétation, qui était en l'et nrd d'au
moins trois semaines sur une année nor-male.

Pour préciser un peu la station, je dirai qu'elle
se trouve à droite du sentier ,venant de la vallée
des Bains et montant au Sancy, sur les flancs
herbeux situés entre ce chemin et le Plateau de
la Dore. Il y a là de nombreuses touffes de
Geum rivale X montanum. tranchant nettement
- à l'époque de la floraison - sur le reste de
la végétation, grâce à leurs tiges élevées et à
leurs fleurs variant du jaune à l'orangé plus ou
moins sanguin.

L'hybride présente, dans cette stat.i on, des va
riations étendues allant de l'un à l'autre des
parents. Or, Rouy (Fl. de France, t. vt, p. 164)
donne la description de trois combina isons d'hy
brides des G. montanum et rivale

X G. nuu-iu Gillot,
X G. tirolense A. Kern,
X G. inclinatumi Schleich.,

dénominations qui correspondr-aient : la pre
mière à la combinaison « su.permontonuni:» ; la
seconde, à la combinaison « medians » ; la der
nière à celle « su.pcrriuole », et connue seule
ment de Silésie, Autriche, Hongrie.

·Dans la station du Mont-Dore, le plus grand
nombre des échantillons que j'ai recueillis ap
partiennent à la combinaison rnoyenne (G. tiro
lense), étant entendu que je considère comme
entrant dans cette comhinaison tous les indivi
dus ne présentant pas une pt-édom inanee très
nette de l'un ou l'autre des parents. Ensuite,
vient la combinaison « su.permontanu-ni »
(X G. Büiietiis, pas très rare au voisinage du
G. montanum, et enfin celle où domine le G. ri
vale. Je n'ai trouvé, de cette dernière que trois
ou quatre pieds bien nets! Cela tient. sans doute,
à ce que le G. rivale croît plus loin de la station
que le montanuni ? Il Y aurait une ét ude à faire,
sur place, des conditions de l'hybridat ion des
deux espèces! Quoi qu'il en soit, les trois com
binaisons existent bien. Voiei, pris sur le vif,
le relevé de leurs principaux caractèr-es :

X G. Billietii : Tiges le plus souvent presque
totalement. vertes ou légèrement teintées de
rouge à la partie supérieure. Feuilles du G. moti
tanum, un peu plus allongées; lobe terminal
grand, arrondi, lobes latéraux rapprochés. Fleurs
grandes, très ouvertes; pétales jaunes plus vei
nés de rouge, peu atténués, souvent. 10-12 par
fleur. Styles très plumeux. Carpophore nul.

X G. tirolense : Très variable, ma is, en prin
cipe : Tiges plus longuement rougeâtres. Feuilles
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rad icnl es plus longuement pédonculées; lobe
terminal plus grand, mais atténué à la base;
lobes lat éruux plus espacés. Fleurs moins gran
des, peu ouvertes; pétales jaunes veinés de
rouge, a t ténués à la base en onglet de 2_3m m

•

Styles mo ins fort ement plumeux. Carpophore
petit, mais existant.

X G. inclinatum : Tiges presque entièrement
rougeâtres (au moins les 2/3). Feuilles plus
étroit es dans l'ensemble, plus glabres. Fleurs
seulement inclinées, à pétales plus fortement
teintés, surtout extér-ieurement, très nettement
rét.us, à onglet assez long, 3_5m m

• Carpophore al
longé, atteignant la moilié de la longueur du
calice.

Connue on peut le voir, ces caractères corres
pondent a~~ez bien à ceux donnés par la flore
de Horv, mais j'insiste sur le fait qu'ils n'ont
rien d'absolu et 'que, souvent, SUl' la même
plante, il y a des différences plus ou moins sen
sibles et dans les fleurs, et dans les feuilles. Il
est dnn« uécessaire, pour pouvoir classer un
échant i IJon dans l'une des trois combinaisons, de
prendre l'ensemble des caractères et d'en faire,
en quelque sorte, la moyenne.

***
A eÔt6 dp res hybrides de G. numtomurn X ri

vale, j'a i rr-ncunl.ré aussi, dans les Monts Dores,
rnais à raut re extrémité, presque sur le bord de
la roule conduisant du Mont-Dore au lac de
Guéry. il ppu près à la hauteur de la cascade du
« Saut du Loup», parmi des touffes de G. urba
nurn el rivale, deux ou trois pieds présentant un
aspect anormal. Leur examen m'a permis de
coust atcr que, si ces plantes étaient voisines de
G. rivale, Jes caractères de cette espèce étaient
plus ou mo ins altérés, probablement par une
participation de G. urbomim,

En pffet, les feuilles étaient plus irrégulières,
plus divisées; les fleurs, seulement inclinées,
plus petit cs, à pétales un peu plus étalés, légère
ment tpjnt(~s de jaune; le carpophore moins
allongé.

Je ne crois donc pas trop m'avancer en esti
ruant qu'il s'agissait là, d'un G. rivale X urba
nurn (X G. rubellum), mais où le premier pré
domina it beaucoup. La présence de cet hybride,
mieux caract.értsé, paraît donc très probable
dans le Massif Central; il doit y être recherché.

NOTA. - Je signale aussi, en attendant de pou
voir faire un travail d'ensemble sur le sujet,
avoir récolté les hybrides d'Orchis ci-après:

1 0 Aux environs de Clerrnont-Ferrand :
X O. altobracensis Coste (O. maculata X sam-

Inicina) ~.

X O. Braunii Hal. (O. latifolia X maculata) ;
X O. morioides Brand {O, maculata X Morio) ;
X O. Rupperti Schulze (O, latifolia X sam-

tnicintu ;
X O. speciosissima W. et S. (O. mascula X

sambucinaï .
2° Dans la région des lacs du Puy-de-Dôme :
X O. ienensis Brand. (O. maculata X Traun

steincrii .
D'ALLEIZETTE.

PLANTES ADVENTICES
Un peu de bibliographie

Les plantes adventices ont toujours (ql~· l'objet
d'observations nombreuses. Elles peuvent (~t 1'e le
sujet d'articles documentés dans des pér iodi ques
importants, mais très souvent au ss i d'une sim
pIe ment.ion au procès-vet-ha 1 cl"une...;o(' i/~t é ou
d'une notation en deux ou trois ligne ....; dans un
bulletin peu répandu. Il est évidemment lung et
fastidieux, quand on rédige une nol e, dp -dé
pouiller les nombreuses années passées dun pé
riodique. Il est impossihle cl'exa miner tou- les
bulletins provinciaux el (~trangers. Il Ille se mhle
donc utile d'attirer l'attention de~ botanistes sur
la nécessité de s'entr'aider en se signalant les
inévitables lacunes de leur bibl ingiaphie. Un
exemple : Mon ami, le Dr -VEHG~ET. et D10i,
avions pensé à une introc1url ion du fait de la
guerre pour le Galinsoqa pcroifloro Cav, du Va l
de Grâce à Paris, or la plant n y avait 6t (~ r."C't dtée
en ... 1910.

Pour la France, en part icul ier. i l faudra i l
passer en revue les articles el la hlhl ioarnph ic
du Bull. Soc. Bot. Fr, les sociétés l i nnéo nur-s de
province, les pér-iodiques qui ne para issent
plus ... mais aussi Le Monde des Pl ant es. qui est
une « mine » de rense ignemenl s.

L'histoire d'une plante introduil r ou rn voie
d'expansion ne saurait être cornplè! f' ~i chacun
n'y apporte sa contribution.

Œnanthe f'luvlattj la Colemnu. - Trouvé en
tre la Ferté-Milon et Mareuil-sur-Onrcq. dans
l'Ourcq et les tourbières (en eau) vo i sine- (JOVET~
Soc. Bot. r-; LXXVI, 1929, p. 317).

D'après E. WALTER (lllondc des Planles. n 0 176~

janv.-fév. 1929), paraissait assez répandu dans
l'Aisne, aux environs de Coucy-le-Chût eau.

Galinsoga parviflora Cav. - Re]atiypniPnt à
la découvert e de cette espèce au 'Va1 (}p (~râee

(V. Bull. Soc Bot. Fr. : BeCHET. LXXllI. t926.
p. 623; JOVET et VERG:\"ET, LXXV, 1928. p. 930;
LXXVII, 1930, p. 281 ; JOVET. 1931, LXXYIII. p. 442),
M. Ernest ROCHER. auteur de la dt)couvertp. 111'a
dresse la réf'érence su ivante, qui complète nos
rect ifieations antérieures: Bull. de Géoqrapliie
botanique, XXI, n° 265, déc. 19 r1. p. 279. ~éance

du 3 janv. 1911: « 1\1. E. HOCHER a observé,
dans l'enceinte du Val de Grâce, la cohabitation
des Galinsoqa parviflora et Artcniisia annuu, ex
cessivement abondants sur les toits, au pied des
murs et dans les jardins, où ils rerupluçaien! le
Mercurialis et les autres hôtes des tel'1'ain,~ cul-
tivés.» -

Claytonia perfoliata Donn. - Aux localités
signalées par R. DE LITARDIl~RE iBull, S(IC. Bot.
r«. 12 fév. 1932, pp. 65-68) ajouter les suivantes:
Maisons-Laffitte, en deux endroits (près du bu
reau des trains sanitaires du champ de courses
(abbé HERMANT) et angle de deux avenues
(Dr MEYER) (Monde des Plantes, n° 107. juillet
1'917) .

Bromus maximus Desf. - A. DE CCG~AC eL
Aimée CAMUS ont récemment monl ré, dans un
remarquable article, que « ce nom s'appliquait
àun ensemble de plantes » et 'qu'il fallait le
remplacer par Bromus rigidus Roth. et B. Gus
sonii Parlatore, d'ailleurs réunis par un certain
nombre de formes intermédiaires (Sur quelques



LE MONDE DES PLA~TES

espèces de Bromes et leurs hybride$, I, Bull. Soc.
Bot. r».. 26, VI, J931). A la liste des localités des
environs de Paris (note, p. 338) (1) je me permets
d'ajouter les suivantes, indiquées dans le Bulle
tin de la nième Société:

Aubcrvi llie r-s, Saint-Denis, La Courneuve (Flo
rule suburbainc du N. de Paris, LXXIII, p. 1006,
1926); gare de Mar-eu l l-sur-Ourcq, sablière de
Fleurines, sablière de Mont-Cornon (env. de Cré
py-en-Vallois), localité de l'Oise (Remarques s'Ur
quelques ptout cs du Valois, 2e note LXXIV, p. 940,
1927) ; Bois de la Cendrée à Longpont (Aisne)
tReniaroucs .SUl' quelques plantes du Valois,
s- note, LXXVI. p. 44, 1929).

Je rne souviens netfement avoir été frappé du
pulymorph isrne de ces plantes, lors de leur ré
colte et de leur détermination. Pour les échan
tillons de Longpont, j'ai même mentionné:
« Grandes plantes dressées, luxuriantes». Il fau
drait revoir ces plantes et les nommer confor
mémont au travail documenté de A. DE CUGNAC
et A. CAMUS.

Dans la gare de Mareuil-sur-Ourcq, végétaient
ensemble : Brom.us maximus, B. patulus, B. ma
dritcnsis (19, VIII, 1926).

Salpichroa rhomboidea Miers. - Cette Sola
née adventice, découverte à la Baule par A. DE
CUGl\'AG, a été figurée par cet auteur et décrite
dans le Bull. Sor. Bot. Fr. du 23 octobre 1931,
p. 504. La figure et les localités ont été repro
ctui tes dans Le .L~10 nric des Plan tes, n° 194, mars
avril 1932.

V 6ici d 8 U x a11t1'0sindications b ibli 0 graphi
ques :

1 0 Région dr Carcassonne, adventice améri
caine nat.ural isé», mais en voie de disparition
(analyse bibliogr. Bull. Soc. Bot. Fr., p. 643, 1910,
signée F. C., d'un art. de G. REBELLE, Gerbe de
plantes rares on nouvelles. pour la région de
Carcassonne, Bull. Soc. Etudes scientifiques de
l'Aude, XXI, 1910).

2° Trouvé à Vernon (Indre-et-Loire) le 21
juillet 1912, in A/onde des Plantes, novembre
1912.

P. JOVET.

Stenactis Philadelphica (L.) Casso (cf.
P. FOUR:\IER. Flore com-pletive, p. 255) a été
trouvé en un seul exemplaire, cette année même,
par ,M. R. SCHODDUYN, à Ambleteuse (P.-de-C.)
(In Litt.v. C'est la prernière rencontre, en France,
de cette espèce nord-américaine, déjà naturalisée
en Bade (1874) ct dans la vallée du Rhin.

M. Fernand LEFORT nous a rapporté, de Fé
camp, Bupleurum fruticosum L., trouvé en
plusieurs buissons sur le chemin de la falaise
nord, et bien fleuri.

N II!:CAOLOGIE:

JEAN ROGE,ON (1906-1932)
La mort vient de faucher, à la fleur de l'âge,

l'existence pleine de promesses d'un botaniste
spécialisé dans l'étude de la flore africaine.

(1) Analysé in llfonde des Plantes, n° 193, p. 4,
janv.-fév. 1932.

Né à Gençay (Vienne), le 12 novemlnc 1906,
Jean ROGEON, nanti du certificat d'InsIrur! inn de
la Per-me-Ecule de Montlouis pl du d ip lome
d'études de l'Ecole Pratique dAgrir u lt ure de -r--,

Pétré (Vendée), était entré, au début cIe 1928,
dans I'Administralion coloniale.

II s'y fit très vite remarquer : ses nol e~, 1ou tes
à son éloge, signalent à la fois sun tra va il
consciencieux, son amour de l'étude. Ü laquelle
il consacre ses loisirs, ainsi que SPS recherches,
entreprises spontanément, sur la gl'P Ire en géné
ral, sur celle du Manguier en part icu lir-r. et sur
une sélection des plantes fourragèrps de la
brousse. D'une année à l'autre, l'expression « hon
agent » revient avec régularité sous la plume
de ses chefs.

Trois années durant, il mena (\ins i de front,
avec ardeur, à Niénébalé, puis à Baura ko, la partie
prat.ique de ses fonctions d'aide COllll1l('t our des
travaux agricoles, et l'étude Lhéor i qur de~ végé
taux du Soudan. Rentré en France, Ü la fin dp ce
premier séjour, il consacra la majnuro partie de
ce repos, pourtant bien gagné, à la dét «rmiuat iou
des espèces recueillies par lui en J\. O. F .. et se
fit détacher, dans ce but, à l'Agence Econom ique,

C'est alors qu'il fut remarqué pal' 1I. le pro
fesseur Auguste CHEVALLIER~ qui pl'llpal'<l il une
mission botanique Sahara-Niger el Soudnn. et
qui se fit adjoindre ce précieux aux i lin i rr-, puis,
à la veille de rentrer en France, le chargea de
continuer les travaux de la m issi on.

Mis provisolrement à la disposil ion du Gou
verneur du Niger, et alors qu'il avait déjà amas
sé, en 'quelques semaines, plus de 400 e~pèces,

ROGEON fut brusquement terrassé par la maladie
et décéda, le 10 août, à Niamey (Tcrr i tnire du
Niger).

Travailleur acharné, méticuleux, doué d'un
esprit clair, méthodique et réfléch i, ROGEO:\" joi
gnait à ces sérieuses qualités une grande 1110
destie et une affabilité pour tous. blancs ou
noirs, qui justifiait pleinement le 1110t de
Legouvé: « L'amour des plantes pousse l"horn
me à la bienveiUance et à la [ratcrnité, »

Pour avoir trop présumé de ses forces, il est
mort au champ d'honneur de la Botanique. avec
la satisfaction du devoir vaillummenl uccompli
jsqu'au bout. « Dieu. l'a jugé diqnc de réconi
penses su.péricures à celles qui passent ». et
cette pensée consolante doit adoucir quelque peu
le chagrin de sa pauvre mère et de ses jeunes
frère et sœur, privés brutalement d'un soutien
précieux.

L'agriculture coloniale, aussi hien que la
« science aimable », ressentirontdou loureuse
ment la perte de cette jeune activité, qui faisait
prévoir les plus fructueux résultats.

J. G.

Méprisef) Botaniqu0f>

Sarriette et Melampyre. - Le Larousse -nlé
nager consacre quelques lignes à la Sarriette et
les illustre d'un dessin donnant un sommet de
tige, une coupe de fleur et un fruit. Dessin fort
satisfaisant en lui-même, et qui n'a qu'un dé
faut, celui de représenter, sans erreur possible,
Melampvrum pratense. Pour la cuisine, cela fait
une pet.ite différence.
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Bolets - « D. - Qu'est-ce qu'un Cèpe ?
- R. - C'p:-,t un bolet comestible 'qui, dans le
Pétigm:d. doit être exr lusivcment récolté dans
les e-hà! aigl1Praies }). Paul .A.LLARD, Comment on
nousv()ff'. Paris. 1930, p. 158, se référant à la
Revue des FJ'audcs de M. DE BORSSAT. Il y avait
mieux à dire pour une définition, même .commer
cinl«, du Cèpe. N'est-il de Cèpe que des châtai
gnnra ies du Périgord?

Avant Colomb. - L'ouvrage de SCHELLE sur
les Cactc:» r:-,t entre les mains de tous les ama
tours di' plantes grasses, et le mérite. N'empê
che! On lit. p. 147, à propos du genre Opuntia:
« N(1('h Deutsr-hlaud karn die Opuntia im 14.
Juh rhuude rt n , - « Les Opuntia sont arrivés en
Alle maan« an 14e siècle » , ainsi cent ans avant
la rlÎ~ c()II Vi'rI p clel'An1é ri qur !

teur étudie, section par sect ion, le nnmhre et la
f'orme des chromosomes chez les Iris, tant rhizo
mateux que bulbeux, puis chez leurs hybrides.
M. Simonet a découvert et précisé un certain
nombre de faits importants, tels que la confor
mat ion cytologique des races hybrides et la déli
mit.al ion parfois possible d'espèces et de « pe
tites espèces» souvent confondues, par exemple
dans 1. Attica, 1. cluinueiris et 1. piunita, souvent
pris l'un pour l'autre. 1. Gernuinica L. (totale
ment différent d'I. Gcrmanica Hort.) est un véri
table hybride à nombreuses formes ,(2n = 44).
La découverte d'une trentaine de variétés tetra
ploïdes d'l. Germanica Hort. permet de fixer la
technique pour obtenir avec certitude des plan
tes à grandes fleurs.

NOUVELLES

-!*

1\1. DAMAGNEZ, 63, Grande Rue. Bourg-la-Reine
(Seine), offre échange de sernis, boutures, sujets
adultes de Cactées et Plantes grasses.

Un botaniste désire se créer un herbier de dé
but. Les confrères généreux qui voudraient bien
lui adresser des doubles, ou même céder à bon
compte une collection bien composée, pourront
les offrir à M. l'abbé CORBILLON. Cormeilles, par
Breteuil (Oise).

lM. Pierre ALLORGE, bien connu par ses beaux
travaux tant de Phanérogamie que de Cryptoga
mie, est nommé Professeur titulaire de la
Chaire de Cryptogamie au Muséum, en rempla
cement de M. MANGIN. admis à la retraite.

M. Pierre DANGEARD, assistant à la Fac. des Sc.
de Paris. est nommé Professeur de Botanique à
la Fac. des ·Sc. de Bordeaux, en remplacement de
M. SAUVAGEAU.

DEMANDESETOFFRES

J'offre échanges de Saloia, Tcucriu.m, Ononis,
Statice et Linaria, exsiccata el qraines, Je dési
rerais en outre vendre exsiccata Maroc et Sahara,
2 fr. la part, 2,50 pour les endémiques. Inscrire
les souscriptions en vue de voyages au Sahara,
Tafilalet, Ferkla, Todra, etc. au printemps 1933;
mêmes conditions. Graines pt plantes vivantes
du Maroc par souscriptions..renvisagerais volon
tiers l'organisation d'excursions à forfait, avec
voiture-camping, interprète, etc. Jean GATTE
FOSSÉ, Villa Métanoïa, Aïn-Seba (Maroc).

Le PrLT De Coincy pour 1932 a étl~ attribué à
M. WALTER, le botaniste réput é de Saverne; le
Prix Gtmdoqer de Phanérogarnie l'a été au Frère
MARIE-VICTORIN, Directeur de l'Institut Botani
que de l'Université de Montréal (Canada) ; celui
de Cryptogamje à M. Ch. KILLL\:"~ lVlaître de
Conférences à la Fac. des Sc. d'Alger.

Toutes nos félicitations aux nouveaux Profes
seurs et aux trOIS lauréats.

BIBLIOGRAPHIE

Ba run von POHL (Dachau, près de Munich),
"bl J'rl s f /'n h f l' 1I ols Krankh.eitscrrcqer, Hubers Ver
Iag. Dir-s-r-n. près Munich. - Il s'agit là de
« sou re io r- » et de radiesthésie. Mais il se trouve
dans ('1' vol11111e un curieux chapitre relatif à
l'net inn di' rayons telluriques nocifs pour les
plant P~.

Prof. Al [l'pd CARPEt\TIER~ Etude de végétaux à
strutt un' conservée, Sile» stéphanien de Grand
Croi,r (L() 'l'l'). in-4° de 30 p. et 15 pl. (Fasc. XL
des JléHuJiJ'es ct Travaux des Fac. catholiques de
Lifte. t 032. Economat, 50~ boulevard Vauban,
Lille. 30 francs.

Dr CH.\SSc\G:\"E et R. (~ORZ, Sali» nouveaux de
France (r xl ru i! du Bull. Soc. Dendrol., n° 81),
in-S" di' 22 p. - Important travail résumant
vingt-cinq années de r écol tes et d'observations.
Noruhrouses sont les formes, variétés et hybrides
nouveaux étudiés et décrits. Signalons X S. Gui
nieri Ch. rt G. (S. atrocincrea X cinerea) ;
X S. Charrieri Chass. (S. atrocinerea X aurita) ;
X S. Bouchardi Ch. et G. (S. arbuscula X au
rita'; X S. Chouardi Ch. et G. (S. atrocine
rea X rini ina! is), ct mn ints hybrides ternaires.
Diagnose» latines des nouveautés avec indica
tions g'pographiques.

Dl' CH.\SSc\G~E, Le Genre Rosa en Auvergne.
Essai .....-uJ' S(J sustematiquc ct son évolution (ex
t rai t cl u B 11U. Soc Bot. Fr., 1932), in-8 ° de 54 p.
- Hemat-qnahle mémoirevque toute analyse af
fa ihl il'a H, honoré d'une subvention des Sociétés
savant r~. L'auteur prend une position intermé
d ia i rr- l'nt re les multiplicateurs comme GANDO
GER pt rahhé CHARBONNEL, et les réducteurs à
out.ranco comme BOULENGER. Section par section,
il pas~e r-n revue toutes les espèces et variétés
d'Au ve rznc, leurs hybrides. leur répartition,
leurs origincs géographiques et génétiques. Il se
montre a u courant de la science la plus actuelle.
Ce mémoire a été signalé par M. BLARINGHEM,
et à ju sl> titre, comme un guide et un modèle
pour Ips botanistes.

Mare SI:\füNET, Dr ès-sc., Recherches cytologi
ques ct g(>Hétiques chez les Iris, in-B" de 180 p.
(Thèse: extrait du Bull. Biol. Fr. et Belg., Paris,
1932). - Après avoir précisé les genres, espèces
et hybr-ides étudiés, leur origine, leur distribu
tion géographique, la technique employée, l'au-
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ABEL, 40.
iELLEN, 16, 24.
ALBERT LE GRAr\D, 37.
ALLEIZETTE (D'), Hybrides de Geum

de la région du Mont-Dore, 43.
ALLORGE, 46.
ARVET-TouzET et ZAHN (P. F.), 5.
ASCHERSON et GRAEBNER, 8.

BACKEBERG, 16.
BARBICHE, 7.
BARONI, 32.
BARTON-WRIGHT, 24.
BEAUVERIE, 15.
BERGER, 40.
BENOIST (Che), 4.
BLARINGHEM, 42.
BalTARD, 36.·
BONNET, 37.
BONSTEDT, 40.
BOSE, 7.
BOUCHON, 4, 26.
BOULENGER, 46.
BRAUN-BLANQET, 40.
BRIQUET, 16, 32.
BROCHE, 10.
BRO\VN, rrISCHER, KAHSTE~, 16.
BURGEFF, 16.
BURNAT, BRIQUET, CAVILLIER, 24.

CAM~US (Mlle A.), 3, 4.
CANDOLLE (DE), 35.
CARPENTIER, 46.
CHAMISSO, 13.
CHARBONNEL, 18, 19, 46.
CHARRIER, 26.
CHASSAGNE, 4, 19, 46.
CHEVALIER, 36.
CHOISY, 13~

CLÉMENT-MAROT, 23, 31, 39.
CORBIÈRE, 36.
CORBILLON (abbé), /16.
COURCELLE, 26.
CUGNAC (A. DE), 3, 4, 5, 11, 45.
CUNY, 24, 27.
DAMAGNEZ, 46.
DANGEARD (P.), 46.
DEBEAUX, 37.
DEBRAS, 42.
DEBRAY, 11, 26.
DECARY (Mlle), 40.
DELARUE, 20.
DISMIER, 12.
Du RIETZ, 2, 5.
EIG, 40.
ELFSTRAND, 10.
ENGLER, 15.
FAURE, 11.
FLAKSBERGER, 10.
FLAUGÈRE, JOUBERT, KUNHOLTZ-

LORDAT, MARCELIN, 32.
GAMS, 43.
GANDOC:ER, 44.
GARD, 4.
GAUME, 42.
GENTY, 11, 43.
GÈZE, 32.
GILBERT, 8.
GODON (chans). 16.
GÔRZ, 46.
GUILLAUMIN, 8.
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GUINIER, 42.
GUSTAFSSON, 10.

HARDER, 10.
HEDLUND, 35 .

. HEGI, 8.
HEIM, 12.
HEINRICHER, 8.
HÉTIER, 36.
HICKEL, 32.
HUSTEDT, 8.

ISSLER, 4, 12, 14, 35, 40.

JACZEWSKI (A. DE), 40.
JANCZEWSKI, 35.
JESENKO, 40.
JOHNSON, 17.
.IossERAND, 13.
•JOVET, 44.

KELLER (R.), 8.
KELLER (Gottf.), 40.
KILLTAN, 43, 46.
KONRAD, 12.
KOXRAD et MAUBLANC, 32.

LAMBERT, 32.
LAPORTE, 40.
LE BRUN (P.), Enquête, 20, 24,

26, 35.
LEFORT, 45.
LITARDIÈRE (DE), 26.
LORENZ, 10.
LUZZATTO (Gina), 43.

MADIOT, 12, 34.
MAIRE, 8.
MALVESIN-FABRE, 4.
MARIE-VICTORIN (Frère), 11, 46.
MAUBLANC, 12.
MAURIZIO, 16, 41.
l\1AURY, 13.
MILLIAT, 34.
l\10TTET, 40.

NICHOLSON, 40..

OPPENHEIMER, "7.

PASCHER, 8.
PAVILLARD, 43.
PICHON, 40.
POHL (von), 46.

QUENEY, 11.

REYNIER, 26, 28, 36.
RODRIGUEZ, 26.
ROGEON, 45.
RONNIGER, 34.
RUBEL, 32, 40.

SAINT-YVES, 10, 16, 28.
SAMUELSSON, 26
SANSTEDE, 16
SARTORY et MAIRE, 8.
SCHELLE, 40, 46.
SCHNEIDER (K.), 40.
SCHODDUYN, 45.
SCHUSTER, 16.
SEEWARD, 8.
SENAY, 11.
SENNEN, 40.
SIMONET, 46.
Soo (R. von), 40.
SUDRE, 36.

TAINE, 25.
THIÉBAULT, 4.
TURESSON, 10.
VUILLEMIN, 40.
WALTER, 16, 44, 46.
WARl\lING et GRAEBNER, 32.
WERDERMANN, 24.
WETTSTEIN, 15, 40.
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Genres, Espèces, Sujets traités

Ables, 3.
X A. Nartuu, Jard., 42.
X Acer Liburnicum, .12.
Alisma pornassirotium, L.
Allium Sicutum Ucria,
Atsuie stricto "Vahl, 27.
Amaranitius Bouchoni Tlllg. 4.
Anagallis crassitoû« Thol'(', 36.
Androsace cutuutrica D. C., 36.
Anemone potmata L., 20.
AntUussa Gonaoaeruma Choisy, 13.
A. Noutetï Choisy, 13.
Apogamie, 10 .
Asperuta tinctoria L.,
Aster Purenaeus L., 33.
Astragalus epiglottis L., 27.
Atractuus cancellata L .. :35.
A t'ena uromouies oustrau«. 10.
A. u. Gouanu St-Y, 10. .
A. Sedenensis Clarion, 10.
A. sempercirens vm., 10.
Azalee procunuiens, 4, 19, 31.

ueuecou« tritouata Kunth,
neuu« nana L.,
BIBLIOGRAPHIE, 7,16, za. ;j~. ·10. 47.
Bidens metanocarpus 'Vieg', 26.
BIOLOGIE, 2, 3.
Bromus 'rnaxiJnus Desf..'t·l.
Bromus rutuius, 3.
x B. Fischer; Cugn. el Ca m., 4.
X B. Gussonei (Parlat.) Cugn. et

Cam, 3.
X B. Husnoti A. Carn., ·1.
X B. Rosettœ A. Carn., -1

BRYOLOGIE, 12.
Bupleurum îruciicosum L .. 45.

('allUtiche poiumorpha Lœun, 26,
35.

Cam.panula petrœa L., 35.
Cantharellus, 12.
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Le Gérant: P. FOURNIER.


	ÉLARGISSONS NOS HORIZONS
	PROPOS DE BON SENS
	PETITES MONOGRAPHIES BIOLOGIQUES
	La fertilité de Lilium candidum
	FLORISTIQUE
	RAPISTROSYMBRIUM P. Fournier (Rapistrum X Sisymbrium.,
	PLANTES ADVENTICES
	NECROLOGIE
	Méprises Botaniques
	BIBLIOGRAPHIE
	NOUVELLES
	OFFRES ET DEMANDES
	Index pour l'année 1932 BOTANISTES

